DIKES, SILLS AND DIATREMES

The Monteregian province includes numerous dikes and sills. Most are clearly offshoots from the plutons but some may represent separate intrusions. They are found cutting both the igneous rocks of the major plutons and the surrounding rocks. Their thickness varies from a few centimetres to several metres. They consist of a diverse range of alkaline rock types.

Dikes and sills are particularly abundant in the greater Montreal area. They can be seen in almost any exposure of sedimentary rocks, especially in the vicinity of Mont Royal. A number of very thick and extensive sills have been revealed by quarrying operations quite far from Mont Royal. The Francon quarry sills in the Saint-Michel district of Montreal, and the Saint-Amable sill on the south shore of the Saint-Lawrence River in Varennes are notable for their rare minerals.

Diatreme breccia pipes are restricted to the western end of the Monteregian province. They are the result of the explosive release of gases from a magmatic source. As the gases escaped toward the surface, they fragmented the surrounding rocks and formed a breccia. Sainte-Hélène Island, opposite Montreal’s harbour, is the largest known example. Blocks of Devonian limestone in this breccia provide direct evidence that the Montreal area was once covered by a Devonian sea. The breccia also contains fragments of the Precambrian rocks which underlie the sedimentary rocks of the Saint-Lawrence platform.

DIKES, FILONS-COUCHES ET DIATRÈMES

La province pétrographique des Montérégiennes comprend de nombreux dikes (filons verticaux) et filons-couches. La plupart sont clairement des projections des plutons montérégiens mais certains sont probablement des intrusions distinctes.  Ils recoupent les roches ignées intrusives des principaux plutons et les roches encaissantes.  Leur épaisseur varie de quelques centimètres à plusieurs mètres et leur composition englobe une gamme de roches alcalines.

Les dikes et filons-couches sont particulièrement abondants dans la région métropolitaine du grand Montréal. On les remarque presque à tous les affleurements de formations sédimentaires, particulièrement aux abords du mont Royal. Plusieurs exemples imposants ont été mis à jour à la faveur de carrières exploitées à bonne distance de la montagne elle-même. Les filons-couches de la carrière Francon, dans le district montréalais de Saint-Michel, et celui de Saint-Amable, sur la rive sud du fleuve Saint-Laurent, à Varennes, ont fourni des minéraux rares.
Des cheminées comblées de brèches de diatrèmes n'ont été observées que dans l'ouest de la province montérégienne.  Ces formations sont le résultat du dégazage explosif d'un magma. En s'échappant, les gaz ont fragmenté la roche encaissante et l'ont réduit à l'état de brèche.  L'île Sainte-Hélène, en face du port de Montréal, est l'exemple le plus imposant connu de la province. Les blocs de calcaires dévoniens préservés dans cette brèche fournissent une preuve directe que la région montréalaise était sous la mer au cours de cette période, ses autres dépôts marins ayant été érodés.  La brèche contient également des fragments de roches précambriennes qui forment le socle sous-jacent de la plate-forme du Saint-Laurent.

